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Tout au cours de la session 1959-1960 du C.U.M. de nombreux et éminents
conférenciers ont évoqué le Pays Niçois à l'occasion du Centenaire du Rattachement de Nice à
la France. Tour à tour la géographie, l'économie, l'histoire du Comté ont été évoquées.

M. CORROY, doyen honoraire de la Faculté des Sciences de l'Université de Paris, a
refait l'histoire géologique du Comté (Le Comté de Nice dans l'harmonie de la chaine alpine).
Puis M. le Recteur J. Blache étudie "Le site et le développement de Nice" en insistant sur le
double site de la ville, le château siège de la NIKE grecque mais aussi Cimiez, la
Cemenelensium romaine qui serait le premier site occupé par les hommes comme l'atteste les
restes d'un oppidum celto ligure. M. l'Ingénieur des Services Horticoles A.L. Giuglaris en
retraçant "L'Évolution de l'Horticulture dans les Alpes-Maritimes" a montré l'importance de
cette activité mais aussi sa liaison avec l'évolution touristique du département.

L'histoire de la région a fait l'objet tout d'abord d’une conférence sur le "Pays Niçois
dans l'Antiquité" par M. le Doyen Palanque qui a décrit la vie économique, administrative,
sociale et religieuse sous l'Empire Romain et a démontré l'appartenance da pays niçois à la
Gaule antique. À sa suite M. G. DUBY Professeur à la Faculté d'Aix, a fait revivre "Société et
Civilisation dans le pays niçois à la fin du Moyen-âge" : au début du XIVe seigneurs et
paysans, presque tous très pauvres, confinés dans les villages de montagne vivent de
l'agriculture (blé) et de l'élevage mais cette population surabondante va diminuer des 2/3 avec
la peste, avec les guerres dans le courant du siècle et c'est en plein désarroi, en 1388, que le
pays passe sous l'autorité du comte de Savoie; avec le XVe s. la prospérité reviendra mais
désormais c'est la côte qui est la plus peuplée et la plus riche. Il appartenait à M.
HILDESHEIMER, directeur des Services d'Archives des Alpes-Maritimes, de conter en détail
"La Réunion pacifique et consentie du Comté de Nice à la France en 1860". L'annexion
bénéfique de la Savoie et de Nice a permis à M. GUIRAL, Professeur à la Faculté des Lettres
d'Aix, de prendre (paradoxalement) la "Défense de la politique extérieure de Napoléon III".
Enfin M. le Doyen P. LATOUCHE, a dessiné les "VISAGES de NICE après le Rattachement
à la France" : le Vieux Nice est encore le centre de la vie mondaine sur le Cours (Librairie
Visconti); cependant la ville nouvelle grandit, reçoit dans ses nombreux et nouveaux hôtels les
"hirondelles d'hiver".

Bien d'autres sujets, qui n'entrent plus dans le cadre de ce bulletin, ont été abordés. Les
aspects littéraires, les portraits de quelques grandes personnalités niçoises (Garibaldi et
Blanqui) feront l'objet d'études ultérieures. Toutefois M. ROSTAING. Professeur à la Faculté
des Lettres d'Aix en Provence, rejoint l'histoire par l'étude de la "Toponymie du Comté de
Nice" révélant la profonde ancienneté des noms de lieux très fréquemment d'origine ligure.
De même M. Paul MONTEZ, de l'Académie des Sciences, en citant Fulconis, les Cassini,
Maraldi, Risso, Barla, A. Barety, A. Calmette... a dressé la liste des gloires scientifiques du
comté (Les SAVANTS du Comté de Nice).

Ce recueil de conférences se termine par un entretien de M. R. CASSIN. Vice
Président du Conseil d'État sur "Nice dans la Vie Française" et par un exposé de synthèse de
M. le Doyen LEPINE, qui sous le titre "L'Avenir de Nice" résume tous les enseignements de
ce volume.
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